En colère !
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     Bulletin de la grève reconductible

Un mois de mai qui va peser lourd !

« En mai, fais la grève qui te plaît ! » Ben justement, c’est ça le problème. Quelle grève va-t-on faire en mai ? Comment va-t-on se servir  des échéances « institutionnelles » décidées par les directions nationales des syndicats, les 6,13 et 25 mai.. 

Que fait-on du 6 mai ? Un énième journée d’action nationale, comme il y en a eu quatre cinq ou six .Si vous voulez le chiffre exact, les copines du collège de Parempuyre en ont tenu le compte…

Que fait-on du 13 mai ? Une troisième manifestation massive de rejet des projets du gouvernement ? Mais cela, nous l’avons déjà fait le 1er février et encore plus le 3 avril et nous y avons contribué en faisant dans beaucoup de manifs, des cortèges Education nationale nombreux et dynamiques 

Que fait-on du 25 mai ? Un baroud d’honneur à trois jours de la présentation du projet Fillon au Conseil des ministres ? 

Nous avons à faire face à une offensive générale, brutale et cohérente de ce gouvernement. Le baron Seillière est impatient et pousse à la roue. Il attend des résultats rapides et significatifs.
.
Ce ne sont pas des barouds d’honneur qui nous sauveront de ce danger. On entend souvent dire dans nos réunions, « c’est un choix de société », voire « c’est un choix de civilisation ». Oui, l’enjeu est important et la résistance de nos adversaires sera acharnée. 

Mais il est possible de les faire reculer. Ce gouvernement n’est fort que de l’absence d’opposition politique et du désarroi provoqué par la politique du gouvernement précédent. C’est dans la rue, depuis que nous entamé notre mouvement qu’il rencontre la résistance la plus vive. C’est bien sur ce terrain que nous pourrons le faire reculer. Mais certainement pas par des grèves, aussi réussies soient-elles, qui commencent le matin et finissent le soir. Après de telles journées de grève, nous pourrons nous dire que nous étions nombreux, que les manifs étaient réussies et que si nous avons perdu, au moins, nous avons fait quelque chose.      Justement, il y en a marre de perdre. Cela fait plus de 20 ans que nous reculons. Plus de 20 ans que la société se délite et nous sommes aux premières loges pour nous en mesurer les dégâts. 

Alors, la grève qui nous plaît, c’est une grève qui gagne ! Un grève qui sorte des sentiers battus, qui déjoue les calculs de nos adversaires, qui rompe avec les schémas auxquels ils sont habitués. Une grève qui fera qu’on parlera de 2003, comme on parle de 68 et de 95, une grève qui soit le signal du réveil des salariés ! Une telle grève, c’est une grève nationale reconductible de l’Education nationale à partir du 6 et une grève générale des salariés du public et du  privé à partir du 13. Avec comme point de convergence, une manif nationale du 25 qui serait une vraie démonstration de force. 
Alors en mai, servons nous de notre droit de grève et défendons notre droit de rêve !

Des nouvelles de l’Académie de Bordeaux

En Gironde….
De Jean-Paul du LP Les Chartrons…
LP Les Chartrons : prise de conscience en marche et une nouveauté : 
les profs de comptabilité-lettres-histoire

Mardi 29, nous avons tenu une AG intersyndicale qui a rassemblé tous les collègues présents en début d’après-midi, afin de faire le point sur les attaques dont l’EN et ses personnels sont l’objet.

Après un rappel des méfaits du gouvernement depuis la rentrée : mise en cause des surveillants, AS, TOS…ont été évoquées les nouvelles mesures en direction des profs. Après nos collègues profs de philo, ce sont par exemple les profs de comptabilité qui ont été convoqués vendredi 25 pour être mis au parfum…sur leur futur incertain.

La convocation est ainsi rédigée : « la carte des formations de la filière tertiaire administrative est en cours de redéfinition (  par qui, pourquoi… ?)…Dans ce cadre, j’ai l’intention d’engager avec vous un processus permettant une évolution de votre carrière… »  ( pour ceux qui connaissent le langage du DRH dans le privé, cela doit évoquer des souvenirs…qui précèdent le licenciement). 

Sur place, les Inspecteurs ont insisté sur le volontariat, quant à ceux qui ne seraient pas volontaires ? … Une autre question, s’il vous plait !

Donc, la « reconversion » ou « l’adaptation » est d’une « durée normale de deux ans », avec « un stage » la première année et une mise en « situation d’enseignement » la deuxième année. 

Après c’est simple, « affectation à titre définitif, sur un poste vacant ». Ah, ne pas oublier : « la participation aux opérations annuelles de mutation est exigible » ( pour plus d’infos sur les joies de cette procédure, consulter nos collègues stagiaires sortant des IUFM ).

Et maintenant le meilleur, gardé pour la fin : « reconversion », oui, mais vers quoi ? Feuilletons la brochure remise à tous LES PROFS DE COMPTABILTE, avant dernière page :

« LES CHANGEMENTS DE DISCIPLINE

· Ex : VENTE

· MATHS / SCIENCES PHYSIQUES

· LETTRES / HISTOIRRRRRRE »

Chers collègues, vous qui avez passé des BTS, des licences, préparé des concours de recrutement avec acharnement, vous qui êtes à bac plus 4,5, 6, vous avez perdu votre temps, ou peut-être êtes-vous nuls, mais nuls grave, parce que Ferry-Darcos se font fort eux de vous former aux mêmes métiers en moins de temps qu’il ne faut pour le dire !

On ne peut être plus méprisant : foutaise, baliverne et poudre aux yeux !

En réalité, se confirme une politique de démantèlement à grande vitesse de la Fonction Publique d’EN : fermeture de sections, réduction des moyens en personnel fournis aux établissements, dégagement des catégories autres qu’enseignantes et réduction des profs à un personnel subalterne corvéable à merci.

C’est cette réalité là qui a commencé à percer parmi nous, elle suscite des interrogations sur son ampleur, sur les moyens à mettre en œuvre pour la combattre ( s’adresser aux parents d’élèves, à la population en général) ; l’attitude attentiste des confédérations syndicales a été évoquée, la participation aux grèves paraît nécessaire mais insuffisante…En tous les cas, une réunion où infos et prise de conscience semblent avoir franchi une étape.

le 29/04/03  

COPSY ? En colère !

     Suite à l’;AG des COPsy du jeudi 24 avril, l’idée d’organiser une action avant le 17 mai, afin de montrer encore une fois aux autres académies notre mobilisation malgré la coupure des vacances de Pâques, a été retenue.
     La proposition retenue pour la Gironde (en accord avec des représentants de médecins scolaires et des AS de Gironde) serait d’organiser une chaîne humaine dans Bordeaux le samedi 17 mai après midi.
     Il nous apparaît indispensable d’intégrer cette action dans l’ensemble du mouvement que vous fédérez depuis le début afin dy associer l’;ensemble des revendications contre le démantèlement du service public ainsi que tous les acteurs de l’éducation nationale et les parents.
     Le mot d’ordre pourrait être de s’habiller tous de noir pour manifester contre la disparition du service public d’éducation.
     Nous faisons donc appel à vous pour nous aider à organiser cet évènement dans la mesure où notre expérience dans ce domaine est proche du néant.

Merci de nous tenir au courant rapidement.
Amicalement
Des COPsy en colère Yolande, Luc

 

Parents-profs, même combat

Un parent de la FCPE nous écrit:
L’association des parents d’élèves du collège Chambéry à Villenave d’Ornon organisait une réunion parents d’élèves et personnels de l’EN le 28 avril. Seules 30 personnes ont répondu à l’appel sur 750 invitations. Il y a un mois, la même réunion avait attiré prés de 120 parents, il est vrai que le collège était alors en grève reconductible. Aujourd’hui, les personnels de l’EN du collège restent mobilisés sous forme d’assemblées générales, ils attendent le succès de la journée de mobilisation du 06 mai et se demandent que faire le lendemain. Ils espèrent qu’elle ne sera pas un enterrement, mais plutôt un tremplin pour rejoindre un appel national à la grève reconductible tous ensemble, seul moyen efficace connu pour faire reculer un gouvernement ultra-libéral.

La FCPE départementale appelle à participer massivement à cette journée d’action du 06 mai, c’est la seule bonne nouvelle. Elle a refusé d’appeler aux manifestations des 26 et 28 avril, prétextant n’avoir pas été invitée à leur élaboration dans les formes voulues. Elle refuse d’accompagner le cortège du secteur social le plus mobilisé actuellement qui rejoindra la manifestation du 01 mai, prétextant son caractère syndical exclusif. Elle ne répond pas après six semaines d’invitations à participer au Forum Social Local girondin, affirmant que son agenda est trop encombré pour figurer efficacement à sa préparation. Certes, nos administrateurs FCPE sont des bénévoles comme nous et le statut de parent délégué n’existe pas, certes les APE mobilisées début avril sans consignes fédérales et isolées dans l’urgence de leur action responsable n’ont pas suffisamment interpellé les administrateurs, et vice versa. Le congrès départemental du 24 mai éclaircira-t-il le manque d’efficacité de la FCPE girondine dans le développement de la résistance à la casse du service public d’EN par voie de décentralisation, l’Aquitaine devant être une région pilote. 

Le week-end pascal est enfin l’occasion pour la FCPE d’adresser un courrier massif à ses présidents d’APE (girondines au moins). Y est précisée sa position pour la décentralisation, mais contre la méthode Raffarin. Y sont données les consignes d’action ne pénalisant pas les élèves : interpeller nos élus et faire un état des lieux. 

Nous interpellerons nos élus : pétitionnant, les invitant à nos assemblées, organisant un grand débat public avec tous les acteurs (FR3 aurait là l’occasion de jouer son rôle de service public)… Certes nos élus devront nous rendre des comptes, dans quatre ans pour mon député, d’ici là que faire ? Un vice-président départemental répond que d’autres élections auront lieu avant : les régionales par exemple. Avec qui ? Les parents d’élèves devraient voter pour la liste qui aura le mieux défendu le service public d’EN. 

Nous établirons l’état des lieux de nos établissements, nos administrateurs pourrons ainsi observer la situation de l’EN avant l’orage décentralisateur, ils nous demanderont ensuite un état des lieux post-orage, ils pourront alors disserter sur les comparaisons. Les présidents d’APE ont des devoirs jusqu’aux vacances. 

La FCPE n’est pas monolithique, dans les débats avec des parents d’élèves s’exprime une large palette d’opinions. Peut-on demander à un professeur de philosophie d’enseigner aussi le français ? La restauration et l’entretien des bâtiments doivent-ils faire parti de l’EN ? Les acquis sociaux, parfois vus de l’extérieur comme des privilèges, doivent-ils rester tabou ou être le bouc émissaire de l’usager qui se heurte à une tortue romaine de fonctionnaires insensibles au changement de climat dans la vie de leurs concitoyens ? Pourquoi les deux catégories qui réussissent le mieux dans le système EN sont les enfants des enseignants et ceux dont les parents adhèrent aux associations de parents d’élèves ?… Des questions politiques apparaissant dans le fonctionnement régulier de la FCPE, sont aujourd’hui exacerbées par la mobilisation. Il faut argumenter et la qualité des débats locaux est positive, sans déboucher pour l’instant sur une très large mobilisation, le recul de la représentativité associative et syndicale depuis 20 ans l’expliquant en grande partie. Rendez-vous au Forum Social !

Les parents FCPE conservent le socle commun des valeurs de l’école publique laïque et gratuite… Une bonne intention torpillée par une faute politique : la dégraissage du mammouth cuisiné à la sauce ultra-libérale se traduit par dépeçage ! Avec les ATOSS, nous assistons au découpage des premières tranches de salami de mammouth qui, grâce au flou des décentralisateurs, seront mâchouillées progressivement, assez longtemps pour être mieux digérées. Puis viendra le tour des tranches de salami enseignantes, progressivement par matière et dans le temps et dans l’espace, car l’appétit de la globalisation libérale ne résistera pas aux profits à réaliser dans l’éducatif. Ils nous préparent une éducation à deux vitesses sur le modèle anglo-saxon : un service public au rabais où des enseignants sans moyens essaient d’apprendre quelques choses à des élèves qui n’en veulent pas, des écoles privées offrant un enseignement de qualité selon votre bourse pour élever ses enfants à l’abri des conflits sociaux.

Pour gagner dans la défense de notre service public perfectible d’EN, on ne connaît pas d’autre moyen que la mobilisation générale vers la grève reconductible nationale. Elle pénalise les élèves, mais le choix du calendrier gouvernemental n’est pas anodin. Face à un gouvernement de combat, déterminé à appliquer par la force ses réformes ultra-libérales, la mobilisation de tous les personnels de l’EN, aidée des parents et des élèves, sera-t-elle suffisante ? Que faire après le succès programmé de la journée du 06 mai ? Une question doit être posée dans le débat intersyndical : en décembre 1995, les cheminots avaient servi de fer de lance au mouvement de la fonction publique pour faire reculer un gouvernement libéral, l’EN ne peut-elle pas jouer ce rôle aujourd’hui en emportant l’autre chantier social des retraites. La méthode y est la même, progressivement et tranche par tranche, on organise le recul social. Salariés du public, du privé ou chômeurs, tous les parents d’élèves sont concernés !

Alors après le 13 mai : tous ensemble, il est temps !

Christian, correspondant local FCPE.

Et dans les autres académies , ça bouge ? 
Des nouvelles de Rouen 
De Dominique
Aujourd'hui mardi 29 Avril s'est tenue l'AG de l'agglo rouennaise, 80 présents ; pas énorme mais les grèves n'ont pas encore repris et le lieu était inhabituel. Le comité de grève provisoire s'était réuni la veille pour préparer la réunion. 
Représentés : 10 lycées, 7 CES, 7 secteurs 1er degré, 3 secteurs géographiques (neufchatel/Forges, vallée de l'Austreberthe, Elbeuf), 2 Copsy mandatés par le collectif, un enseignant de la FAC.

Syndicats présents : SNUipp, SNES, SUD Educ', CGT Educ', FO.

- 1er point à l'ordre du jour : tour des AG :

Lycée des bruyères : AG : 40, redémarrent la grève reconductible lundi 5 ou mardi 6. AG vendredi 2 mai pour en décider.

Lycée St Saens, AG de 30, envie de partir dans une action longue mais pas encore de date fixée.

Vallée du Cailly : AG :55. Vote sur la grève reconductible, à partir de 

Vendredi 2 mai : 7 pour, du 5 mai : 29 pour, mardi 16 mai : 16 pour. Proposition de s'adresser aux salariés à la manif du 1er mai.

LP Le Corbusier : une minorité de grévistes sont partis en grève dès le lundi  28 avril ; ATOS en grèves tournantes.

Secteur SER,Oissel,Sotteville : AG : 40 personnes (tout 1er degré plus trois profs de collège).

Grève reconductible votée à partir du 5 mai.

Lycée Flaubert : AG de 35, vote pour grève reconductible à partir du 6 mai (20 pour).

Réunion à la Rotonde aux Sapins vendredi 2 mai à 17h30 des personnels des collèges, écoles, lycées, ATTos avec parents.

Rouen SUD (Pt-Quevilly), 1er degré, AG : 27; vote majoritaire pour grève reconductible à partir du 5 mai. Réunion avec les parents salle des fêtes de Pt-Quevilly le 5 mai à 18h.
Grand-Quevilly, 1er degré+collèges, AG : 40+15 parents. 33 pour le principe de la reconduction sans fixer de date.

Darnétal : AG : 30 ; grève reconductible à partir du 6 Mai.

Lycée Val De Seine : AG : 60, pas d'appel à la grève pour le moment à part les deux journées du 6 mai et du 13 mai.

Vallée de l'Austreberthe : AG : 34, vote serré pour grève reconductible entre le 5 mai et le 6 Mai, le 6 l'emportant d'une courte tête.

Lycée Sembat : AG : 55/60. Vote pour grève reconductible à partir du 5 mai. Réunion avec parents samedi matin (3 mai).

LE Havre : AG d'agglo (il n'y a pas d'AG de secteurs) : 173 présents. 146 pour un appel à la reconduction ( 37 à partir du 2 mai, 27 du 5 mai, 87 du 6 mai).

AG COPSY : 30, 14 CIO sur les 18 représentés. Décision de suivre les mots d'ordre de grève dans les établissements où ils interviennent. Conviction que seuls ils ne pourront pas obtenir grand chose. Action proposées : "CIO en plein vent" mercredi 30 avril, 14h30 à l'espace du Palais.

Ce qui ressort : annonces de Fillon ont bien énervé et ont décidé certains qui n'avaient pas encore fait grève de s'y mettre ; les grèves reconductibles redémarrent à partir du 5 ou du 6 mai mais pour l'instant minoritaires ; gros travail à faire pour étendre le mouvement dans l'Education nationale. 

Conviction générale que l'on ne pourra pas faire reculer le gouvernement par 

un mouvement seulement de l'Education nationale. Démultiplication des liens avec les parents et s'adresser aux salariés d'autres secteurs du public et du privé. 
Sur les revendications, certaines AG mettent plus l'accent sur les retraites, d'autres sur la décentralisation. Décision de garder les trois volets de la lutte : contre la casse des services publics par la décentralisation et la défense des retraites. 

2è point de l'ordre du jour, propositions :

- Se joindre à l'action COPSY du mercredi 30 avril.

- 1er Mai : participation massive nécessaire : organiser un cortège personnels EN avec banderole "personnels éducation nationale en grève" signée "AG de l'agglo rouennaise, CG avec les syndicats ....". Tract soumis à l'AG pour le distribuer à la manif aux salariés expliquant les raisons de la grève, la nécessité de construire la grève générale avec appel à l'interpro de l'après-midi.

- AG interprofessionnelle le 1er mai à 15h salle Ambroise Croizat, 

Sotteville. Que ce ne soit pas une AG de l'EN bis mais que l'on échange avec les représentants syndicaux présents en vue de construire une lutte d'ensemble sur les retraites, que l'on voit avec eux les choses possibles, rencontres, interventions dans des AG de personnel comme cela s'est fait à l'Hôpital Psychiatrique de Saint-Etienne du Rouvray (un enseignant venu à l'AG du personnel de l'HP le mardi 29)

- Lundi 5 mai : manif à vélo dans les rues de Rouen

- Mardi 6 mai : journée de grève nationale de l'EN, AG de secteurs puis AG 

d'agglo à 11h, Halle aux Toiles ; manif début d'après-midi, vers 14h. 

Décision de collecter dans de grandes poubelles les bouquins de Ferry envoyés à chaque enseignant (= 8oo ooo exemplaires d'un livre de 170 pages) qui a scandalisé tout le monde. On discutera mardi matin à l'AG d'agglo ce qu'on en fait. 
Plusieurs idées ont été émises dont une de faire une barricade avec ces books rue Fontenelle, devant le rectorat vendredi 9 mai après-midi. Un avis en fin de réunion était plutôt favorable de le faire en fin de manif le 6 mai...

- Une personne s'est proposé pour aller à la réunion nationale des secteurs 

de l'EN en lutte qui se tient à Paris le 3 mai.

- Faire élire des représentants au comité de grève dans les différentes AG de grévistes dès que la grève a repris.

- commission médias avec trois membres du comité de grève provisoire.

- idée d'une commission animation mais pas encore mise sur pied.

Ce n'est qu'un début ....
Des nouvelles de la Région parisienne

Seine Saint Denis

De Michel
78 établissements présents à l'AG du 93 le 28/04. 66 en grève sur ce seul département. Et sans doute plus demain, jour de manif. 
La mobilisation se renforce et s'étend sur les autres départements de l'Ile-de-France. Vous

pouvez consulter le site suivant pour avoir le point exact des établissements en grève : http://reseaudesbahuts.lautre.net

Pour l'instant, l'heure est à l'extension du mouvement. Beaucoup d'établissements ne sont pas encore en grève, d'autres avec des pourcentages de grévistes très moyens.

Vote d'une motion d'un collège de Saint-Denis : appel aux académies rentrant de vacances à se mettre en grève, tout le monde en Grève Reconductible à partir du 6 mai, idem pour l'interpro à compter du 13 mai .
Des nouvelles plus récentes …
La grève reconductible s’étend très rapidement dans la Région parisienne. Elle concerne désormais plus de 130 établissements en Ile de France avec des taux de grévistes de 30% à 80%. Sur les 130 établissements recensés, 92 sont dans le 93. 
Dans les autres départements, ce sont souvent des ZEP qui sont en grève. Une douzaine d’établissements de Paris intra-muros sont entrés dans le mouvement depuis hier ce qui est extrêmement encourageant. Il s’agit donc désormais d’étendre la grève dans la perspective du 6 mai  dans un objectif clair de grève longue et reconductible. 

Peu d’écoles primaires sont en grève, mais les AG se multiplient dans la perspective de la reconductible à partir du 6 mai. Des coordinations de ville ou de district se mettent en place (St Denis, Montreuil, Aubervilliers-La Courneuve, Ivry-Vitry…). C’est extrêmement important puisque cela permet d’organiser l’ensemble des secteurs et établissements de l’Education nationale et porte en germe des possibilités d’intervention interprofessionnelle comme lors de la grève de novembre-décembre 95. Dans le 93, des premières initiatives inter pro se mettent en place (St Ouen avec Alstom) tandis que dans les autres départements la priorité est plutôt l’extension et l’approfondissement de la grève Education nationale.

La plateforme revendicative n’a pas bougé et s’articule toujours autour de la décentralisation et des retraites. Certains secteurs ou établissements ont tendance à insister sur la décentralisation et les questions propres à l’école. Mais dans les AG départementales ou régionale l’équilibre entre ces deux questions est maintenu.
Des nouvelles de la Réunion

Cette fois-ci de Marie André
Ici, nous sommes en grève reconductible depuis le 11 avril, suite à une action du personnel TOSS, AS, COPSY etc ... vaste mobilisation, il faut croire que dans les îles on a le sang chaud. l'académie a été paralysée, et si l'intersyndicale a suspendu le mouvement jusqu'au vacances (demain soir) afin que nous puissions reprendre contact avec nos élèves, nous restons mobilisés, et un préavis de grève est déposé pour la rentrée, le 15 mai. trois manifestations et une montée en puissance du mouvement, puisque la dernière manif a réuni environ 25 000 personnes à Saint Pierre dans le sud de l'île. Nous préparons les mobilisations du 1, du 6 et du 13 mai. 

malheureusement, à part par le canal d'internet,nous n'avons pas beaucoup d'infos sur ce qui se passe ailleurs, les medias se gardent bien de nous faire de la pub ! Monsieur de Robien, en visite, a été chahuté à chaque étape de son voyage par de joyeux manifestants, il a pété un cable et fait donner la troupe ! 

Voilà, vous n'êtes pas tous seuls, de notre côté, nous nous sentions un peu isolés, avec l'impression que la métropole était un peu "frileuse". 

Marie Andrée, prof au Lycée de bois d'Olive à Saint Pierre.
Nouvelles de l’académie d’Amiens :

Le ministre vient à Amiens le jour de la rentrée pour une opération de promotion. Après plusieurs contacts téléphoniques et une réunion intersyndicale nous avons décidé d'appeler les personnels à venir se rassembler à 9H30 devant la cité scolaire (bd de de st quentin) puis à partir de 12H00 à venir pique-niquer devant le restaurant d'application Bd de Guyencourt où Ferry déjeune avec notre cher président Fasciste de Région C Baur. (Apporter son casse croûte). Une audience a été demandé au ministre suite au courrier que nous lui avions adressé en janvier sur les nombreuses suppressions de postes que subit l'académie. Nous allons être reçu à 11 H et je ferais partie de la délégation (hors de question d'être reçu par un quelconque sous-fifre ! nous l'avons d'ailleurs précisé). 

A noter également qu'un préavis de grève a été déposé pour cette journée. 

Pour la grève du 6 Mai, nous avons décidé d'appeler à une assemblée de ville de grévistes le matin à 10 H salle dewailly à Amiens, Rue des carmes à Abbeville et salle A.Rey à Péronne. Cet appel est intersyndical (sauf UNSA). RDV ensuite à 14 H devant le Rectorat pour rendre le livre de Ferry (que nous devrions recevoir sous peu dans nos casiers) en échange de crédits pédagogiques et de fonctionnement. Le rassemblement pour la manif est fixé à 15 H place de l'hôtel de ville (manif départementale). 
Il faut que nous soyons ABSOLUMENT présents dans les A.G. du matin pour essayer d'étendre et de durcir le mouvement de protestation. 
C.
Agenda de lutte de l’académie de Bordeaux

Jeudi 1er mai : 

RV du cortège Education nationale 

9 h 30 devant le Rectorat

A partir du 6 mai

Grève reconductible avec toutes les autres académies

Une intersyndicale départementale réunie le même jour (lundi 28 avril) a décidé des modalités suivantes pour la manif du 6 mai à Bordeaux. 

Le matin : AG d’établissements ou de secteurs

Rassemblement pour le départ de la manif à 14 h devant le Rectorat, parcours : cours d’Albret, Gambetta, Rectorat
La manif sera suivie d’une AG départementale de la Gironde vers 16 h 30 à l’amphi Pitre à Bordeaux II (VICTOIRE)°

POUR NOUS CONTACTER

Mail : bulletin.encolere@voila.fr
Téléphone : 06-81-17-73-97 (Jean Marie)
site :encolere.free.fr

